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DE L’EUROPE 
À LA CHINE,  
LES VOYAGES 
FOOT-
BALLISTIQUES  
DE FRANKO 
ANDRIJASEVIC

ctuellement, Franko Andrijasevic joue en 
Chine, au Zheijang FC, après être passé 
par des championnats européens. 
Fils d’un joueur professionnel, Franko An-
drijasevic était destiné à marcher dans les 
pas de son père. Il a grandi à Madrid, car 
son père jouait au Rayo Vallecano, mais 
durant sa jeunesse, ses idoles étaient bar-
celonaises : « Je suis tombé amoureux du 
club de Barcelone. J’ai décidé que ce se-
rait mon club de cœur, un joueur comme 
Iniesta était mon idole ». 
À l’âge de 6 ans, alors que le contrat de 
son père prend fin en Espagne, il rentre 
en Croatie, à Split, où il prend sa première 
licence. Franko Andrijasevic commence 
déjà à jouer dans les catégories jeune de 
l’équipe nationale à l’âge de 12 ans et 
après plusieurs années de football, il fait 
ses débuts en professionnel. Durant sa 
carrière, il joue dans plusieurs grands 
clubs croates, avec lesquels il gagne le 
championnat et la coupe de Croatie en 
2017 : « Gagner ces trophées dans son 
pays, il n’y a pas plus fort. Ces souvenirs 
resteront marqués dans ma mémoire », 
raconte-t-il. Ces succès lui ont ouvert les 
portes de la sélection nationale où il a 
joué avec l’équipe A : « Pour un footbal-
leur, il n’y a rien de plus fort que de repré-
senter son pays, son équipe nationale ».
 Franko Andrijasevic part ensuite en Bel-
gique pour rejoindre l’équipe de la Gan-
toise : « Au final, j’ai choisi Gent parce que 
l’entraîneur m’a appelé plusieurs fois ». 
Après plusieurs années en Belgique, le 
milieu offensif est prêté en Croatie, à Rije-
ka, avec qui il joue la Coupe d’Europe 
contre des équipes comme l’AZ Alkmaar, 
Naples et la Real Sociedad. « J’ai croisé 
de bons joueurs durant ma carrière. Le 
meilleur ? Eden Hazard. Et le meilleur avec 

qui j’ai joué ? Luka Modric en sélection, ce 
joueur est d’une autre dimension », as-
sure-t-il. En 2021, Franko Andrijasevic re-
joint le club chinois de Zheijang. Quand 
son prêt au club croate de Rijeka s’est 
terminé, il ne lui restait qu’un an de contrat 
en Belgique : « Les Belges m’ont dit qu’ils 
ne souhaitaient pas me conserver et que 
je pouvais chercher une porte de sortie. 
Pour être honnête je n’avais qu’une seule 
proposition : celle du club chinois ». Il re-
çoit alors des retours positifs sur la Chine 
par des amis. Mais le niveau reste différent 
du niveau européen : « On joue au football 
comme il était joué en Europe il y a une 
quinzaine d’années. (Franko Andrijasevic 
évolue désormais en Chine, où il est le ca-
pitaine du Zheijang FC) C’est à dire qu’en 
Europe, on joue plus vite. L’aspect tac-
tique est plus important en Europe, l’im-
pact physique est plus important ». Mal-
gré les avantages de jouer en Chine, 
Franko Andrijasevic vit mal le fait d’être 
éloigné de sa famille : « C’est une sorte de 
croix que je dois porter, c’est quelque 
chose que je doit accepter pour un meil-
leur futur », confesse-t-il.
À 31 ans, il rêve toujours de suivre les 
traces de son père : « J’ai encore espoir 
de rejoindre l’Espagne ». Pour autant, il 
pense déjà à sa reconversion: « J’ai l’op-
tion d’être entraîneur, directeur sportif ou 
commentateur sportif. Tout est lié au foot-
ball, et je pense que je resterai dans le 
football après ma carrière ». 
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